
Notre propos sera d'examiner ce rapport unique­

ment en oe qui concerne s~ partie relative à. l' a;:16nac;ement 

du Fleuve Sénégal. 

Il faut dire pour commenc-er que ce rapport 

e sJ11 très sérieux et . témoigne manifestement , e 1' ilrbérê·iï 

·que les_ Experts ont porté aux questions qui leur é·(iaient 

soumises- Nous serons ·obligés quelquefois d'exprimer 

no·bre dés.aocord sur t.el ou telle autre reoonunanda/c.ion • 

. Hais dEms 1 'ensemble, il faut reoonna1iïre. q~e ce rapport 

bien ame)ldé peut amener une· contribution très )?Osi·bive 

à l'élaboration du 2e Plan quadriennal. 

Pour y voir plus clair,· nous tacherons, de 

disouter oe rapport en y distinguant 3 p<>rtfes. 1 .· 

- I/- Les connaissances acquises 

- 2/- L'aménagement global de lh Vallée du 
Sénégal à long terme 1 

i 
- 3/- Le:s projets à. moyen terme 

1. 0
/- ~.e.s, oonna_issances acquises Les experts rendent 

~e·t-tement homm~g~_ au travail. d'études qui al été réalisé 

pr..r la H~A.s. depuis sa création. Ils aÇlm'ettent q"L1e sur 

le plan ·des étud~s générales, la Vallée dul3én6c~al e.st 

a.cFhüellement bien connue tout au moins en c~ qui concerne 

le régime du fleuve. dans son état aotu-al, Cèpendo.nJii il . 

e::rb :rèpr~ch6 à. la H.A.s. de n'avoir po.s ét~dié sérieusement 

quel serlitt le régimé.du Fieuve supposé oom~létoment_ 
âménagè, cPest-à-dire d'abord régularisé à l 1 o.mont. On peut 

r<>torquer qu 1 il s 1 agit là d iune question plts éoonomique 
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que techn:i,.que ". En effet,. les .responsables du I:Lüatè:re 

de lr., France ci 1 Outre He~ ont estimé à par·bir de J: 95 3 que 

le. régularisation par le barrage de Gouina ê·iiai·~ p::--ohibi ti "Te 

c·iï en -'lioU.Jii cr.,s impossible à justifier sur 1~ pla.n a.cricole 

puisque tou-t aussi bien 2 barrages digues dans la Vallée 

pcrmet·braient 1 1 irrigation de celle-ci pour un prix. 

équivalen.Jc, ~u dixième· de celui de Gouino.. 

Du reste, la régularisation complète elu Fleuve 

ne peut ~tre économiquement-justifié que par les ':.Jesoins 

ind.u:::triels. Dans ce cadre, rappelons que 1 'optique è.u 

Comité Inter-Etats est celle d'un aménagemen-'li in·~:5gré elu 

Fleuve 6.evant couvrir 1 1 ensemble des aspec·~s 

-Agriculture 

- Industrie 

- Navigation 

Les études nécessaires sont, fino.ncées "Oer le ... . 

Fonds Spécial des Nations Unies avec bien entendu une 

participction des Etats riverains. 

li 0 
/- L.',an~énap:ement global de la Vallée dt\ SénAeal 

A l'heure actuelle, les 4 Etats riverains sont 

bien d'aooord sur une conception de l'aménagement inté­

grn.l du bassin du Sénégal. Pour nous résumer; cli.sons 

que len ouvrages estimés nécessnires sont de l' r.mont vers 

J. • a. val. 
I/- Le barrage de Gouina qui pourrait permet­

tre de s-'liockei envîron 16 J.viil.Ü.ards. de m3 :1éoessaires à 

l'ir:rigatiol}. à l'industrie et à la navigation-



Selon certains Experts, le c o'Ût, act·:. el de 

ce barrage atteindrait 75 Milliards de franbs C.].L.(I964) 

2/- Les barra es de Bakel et de Sénoudébou 

permet·liraient d'atteindre une regularisation de la' Falémé~. 

En effet il faut rappeler que la Falémé se trojvant à 
1 

l'aval .de Gouina n'est pas régularisée par ie ~rand 
1 

barrage. Il se pourrait que seul le barragejde Génoud6bou 
1 

soit nécessaire. 

Le codt de la regul~risation deila Fal6mé 
i 

pourrait ~e chiffrer de 5 à 15 Milliards selon q~lil 

serait jugé nécessaire ou non nécessaire de construire 
le barrage de Bakel. 

i 
Sur le plan de 1 1 irrigation, ·(,ou:1ce l.o. .. zone 

de Bo.kel à }btam serait tributaire de ce ou de ces barrages. 

3/- Le bba.rra.g.e, d.e Sai dé. Il s' Jgi·G en fait 
cl 1un·ba.rro.gè digue qui sez'a.it install~ sur le seuil de 

No.fc)u en amont de Podor. Ce barrage permettre l'irrigation 
• • 1 

de toute lille Amorphile en alimentent le mdrigo·::. de Doué. 

Par ailleurs un barrage seuil à vannes devrJ lui etre 

1 ~ D , . . 1 , 

ooup .fit sur le oue et ce complexe est absolument necessaire 
. . 1 

l'OUr justifier techniquement la. oonstruotiox1. dtc1. canal Doué 

To.ouèya qui doit permettre une surn.l.imentation du Lac de 

Guiers en m61lle t~mps qu'une irrigation suppdsée ci.e ...;.o.,ooo 
heoJLïa.res entre Guédé et Dagana. · 1 

Le cott du barrage de Saldé est 
1
estimé à 5 

Hillia.rds. 
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41 L b . d S • t L · 1 . ' . ~ 11 ' - e arrage e a1n - ou1s sera1~ 1ns~a e 
. . s 1 anviron à 20 kilomètres de aint-Louis sur l'Ile au Bois. 

Nous r:.vons souvent insisté sur l'importance 1 énorme que, 
présen·~era. ce barrage. Son -c odt serait d • environ 5 l!Jilliards. 

On se rend vite compte • la leclure des chiffres 
. . . 1 . 

que l'aménagement. intégral de la Vallée du fénégcl deman-
dera des fonds énormes. M~~e en néglig~ant l'aménagement 

des terres elle s-m~mes et en ~e . s,' e~ tenn.nt 1 qu 1 aux barra­
ges, on constate ,que 1louvrageol.llr1sque d'approcher 

lr\ centaine de millia~ds et il est absolume~t cert.ain que 
. \ . . ' \ . . 1 

m~·me si aucun problème financier ne se posait <nr0re les 

4 Etats, la réalisation dé tiet ouvrage ne pJurrait 8tre 

entreprise avaht très longtemps·. 

1 1 intér3t du barra-
ge d.e Sc.int;...Louis.· En effet, les barrcges 

et Saint-Louis sont de m~me nature car ils 
une modification importante dans le régime 

uno transformation de la nature. 

' 
Je Gouina 

1 . 

:germe·bJ~en·l:, 
1 

du Fleuve, 

Si le bar~age de Gouiha permet, de conserver 
un él.ébit permanent dans le Sénégal, le berrar;e de Saint., 

Louis permettra une séparation définitive aJ Fleuve et 

de la mer, un plan d 1 eau douce permettant à Ile, fois l' i:?~i- ' 

g~tion généralis'e dans le Delta et i'insta~lation de 
la. masse humaine nécessaire à ·la mise en valleur. De plus, 

il faut ajouter que 1 1 influence de ce barregF irait. jusqu: en 
amont de Podor ·dans la zone du barrage de Sa[d,. 



Le rn,pport .du Fonds Européen cri·biquo le 

:>rojet 4e la M.A.S. de vouldtr eommenoer pa,r le :)c,:rrage 

de Saint-Louis. Ceei lui semble cont~aire ~ la méthode 
' . . i 

o,ln;s,sique
4

• En réalité il n'existe pn.s de méthocle réelle-

men:~ Q:la.ssique. Ce sont les considérations éoonomiçr: .. le~ 
qui amènent à. prendre en considérati:on telle ou ·t.èlle 

' 1 .. 

nutre ·solution teohnique. · 

, . , Ainsi dans le oas de la Vallée lu Uil, l 1 amé­

uage~en~ ·" débuÎé au ~ilieu du I9e siècle prr la cono~ruc­
tion de plu~ieurs barrages dans le Delta, srpara=t le 

Hil de lt~- l'lêdi terranée ainsi que par lo.. oon~tr;.:.ot.ion du 

oo.:tt~l de Suez. 
: 

L . b . . d'A ,1 'b' ~ 1· ~ e prem~er arrage ssouan n a e· e xea ~se 

fi>: • en I90.) et c'est au fur et à mesure de 11• ace:t'oinnement 

de la pression démographique·. qu'on en o:::d:,· ::'.rri vé a'Ll grn.nd 

bc..na.ge d•Aasouan qui sera. ter~iné en I967 .J 
1 

1 
1 
1 

Commencer par le barrage de Goufne n 1 appprterait 

'lu.tun se\11 àYae-.age immédiat : ct 1 est la. suppress:i_on des 

ontes oateatrophiq.ues ·et par conséquent ln keourité assurée 
' 1 

,_,our lee ~pula.tions. ri'Veraines. Mrds il es-p car·'c.n.in que 

1 '!rrlga.t!oJ,l demanda.· a ~trê longuement préperée par des 
' . ' . . ~ 

proj e-',-s ~ zaoyeQ 1!erme et 1 1 utilisation op·~imo.la du. bc.rrn.ge 

d~ Gouin~ risq~ern.i t. de n 1 ~tre effeotive qu

1

• après plusieurs 

cl~~['l,à.e.s' 

Ceo:f. compo.ré n.u cotlt des 2 barr<l;.aes de Gouine. 

et dG 3q.int-Louis n,ous montre que si le Ie~ 1 es·~ :réellement 

·· t•·~u;v'rttge, t.f'-. ~out· 1 1.,·quipemep.t de .1' ensembfe du bassin, 

!1 ~a61st p~s né~es·sairement 1~ !er. à r~~_lialr. Bien sur 
"' . . . . . . 1 . ' ' . 

. '..... . . . 
. . 
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si l'on 6tnit sdr de pouvoir le r'aliser d~ici u~c d~cade 
c 1 est l?a.r là qu'il fr.udrai t commencer. Hai~ rien n'est 
mo in::; sir •. 

Du reste~ il faut rappeler l 1 t::.vis G.e Hr 
DR011HllJ formu16 en 195 I sur 1' aménagement du Fle~ve Sén~gal ~ 
C•cst une r~férence cn.r DROUHIN est Pr~siddnt de la. Com-

mission des Grands Barra~es. J 
l'lonsieur DRO:HIN est un pnrtis•,n fc.nc;Oic"uc 

du Barro.ge de Gouina, mais le comperant à o:elui cle Sc.int­
Louis il h~site. 

· ·. A propos du barrcge de Gouine il. di·b ceci 
11 !1 es .. ~ n.bsolument certain que 1 1 on ne fer::-. rion de grand, 

c:ue 1 1 on ne pourra réellement profiter de o .. ~·~e immense 
. . . 1 

richesse potentielle sans régulariser le Fl~uv~ pG.r un 
grcnd bt\rrc.ge réservoir". 

Stn.gissant du barrage de Saint-Louis, il~ 
s 1 exprime de ln façon suivante : 

Les idées de !Vlr AUGIER sur le -p~reëment de ia 

Lo.ngue de Bn.rbarie au droit de Sa.int-Loui~J meri·bent. à 1 a 

xoéflex.ion une pris~ e~ considérn.tion .. et un·le::::a.m~n appro­
fo~di~ Outre la oreat1on à cet endro1t d'un vro.1 port 
o.coessibie en tout temps aux nc.vires de meJ, or6o:tion si 

intéressnnte pour la mise en valeur du del~a et de la 
. . . . ' 

Va.llée, il y a peut-~tre là la olé de tout ;le p:robleme 
de mise en valeur •. · Pourvu qu'on puisse se Jenc1re maitre 

du plan dt eau (il n ~est P.as difficile de cdnoevoir les 

otwrc.ges en yU.e de ceJc.te. possibilité), on Jrrive1·ait 

peut-~~re à dessaler rapidement les terres lélu delta, par 
une série de submersions à l'eau do~ce et a•émersions. 
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1 
1 

. De surcroît, il n'est pr.s cbsulrël.e cle suppo-

ser qu~étant donné la pente de.la ligne db remous une 

mo.noeuvra juliic ieuse du barrage avv.,l permbtt.rc.i t d 1 accu­

muler une partie des eaux de la crue artikicielle clv.,ns 
les lacs de Guiers et de R1Kiz, et d 1 éconbmiser cette 

eo.ti pour des irrigations par grn.vi·tié dc,nslle delta, sans 

qu'il soit besoin d'un seuil à vannes int rmédic.ire. 

Tout ceci est ~ étudier soigneusement et 1apidament. 
1 

On peut m~me se demander-in qulstion 
1 

méritera certainement d'être posée, dans 1 'hypo·chèse 

o~ les études permettront de confirmer ce1tains espoits -
. ~ ' 

si les ouvrages en question au voisincae <ile 3c..in-'.;.-Louis 

ne ser~ient pas les premierg à entreprend1e. . 

On ~oit airisi que ~! la M~A.s. et le Comité 

Intel' Etats sont bien d'accord si a.gissanJii l dé 1 i cm0na.ee""" · 

ment complet dti. Fleuve, 1 'optique H•A~ S. ten1:u~:b compte 

des r~nlités économiques et des urgences, est ~e comme~­

oer p~r les ouvrages aval • 

. Dans.un Ier stade donc seraient réa.lin8s 

le B~rrage de Saint~Louis et peut-être mê~e le port 

de Sn.int~Lo~is. Ceci permettrait la re~onvll ersio~ à laquelle 
tend le t1n11 en permettant à ses produ1 ts d.' a.vo1.r ainsi 

lib~e accès à la Mer par le port de Saint~Louis. Bien 
t d 1 , •t 1 , 1 t en en u, .ce a neoess1 era que qu&s amenagjmen s pour 

la nc.vigation et un nouveau type de bateau à ·t.irant 

d 1 eau faible pouYant assurer la navigatiod en -!iot~:0e saison. 
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Auparavant la préparation à 1 1 irrigc-bion 

assurée durant les 2ème et 3ème Plan dans le 

dans des casiers pilotes dans 1d Vallée. 
. 1 

1. 

1 

La 2ème phase comprendra. le B~rre.ge de 

Gouina et.les autres ouvrages, ainsi qut~ne mo~ifica­
tion définitive de la flotte désormais a~aptée à des . 

forts ~i•ants d'eau. l 
Lloptique inversé est une mpti ue grandiose. 

qué s~uls ont réalisé de grands pays comm~ les Etc:ts 

U~is. et !•Union Sovié~ique. Du reste dansl ces cas 
p~rtio~liers, il ne s'agit m@me pas d'opt~que inverse 

m~is p1ut8t d'optiqué globale ou pratiquékent tous les 

ouvrages sont réalisés en mê!me temps. 

LES PROJETS A OOU~T ET A MOYEN T&1.UE 

Ces projets comprennent ·: 

'"" I/- L'.aménagement en cours des 3?•000 l1ect.ares 

dans le Delta 1 

- 2/- L'extension du Casier de Riohard-~oll 
en canne à sucre dans le Dio~ol 

1 

- 3/- La préparation à l'irrig~tion dans la Vallée 

par des casie~s pilotes· 

A/ .. LI.AHENAGEiVIENT DES 30.000 HECTAHES : Cet c.ména~Yement 
~ 1 u 

est en cours, La plupci.rt "des critiques faites pc.r le 

rappor-1; du F .E ,D. sont sans objet ça~ d •uJe pc.rt les 

~t\\des complémentaires permettent actueilJmen-b de sépn:::- .-:·.· 

d~finitivement les canaux d'alimentation Jes canaux 
d 1 ~vq.cuation, 
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Dtautre part 1a zone du Diovol outre le fait 

qu'elle ·sera occtip~e par de la canne ~ suer~ ser~ 

ment irriguée ~ .partir du Lac de Guiers et b.on pc.,r 
. . 1 

sion contr~lée ~ partir du Fleuve et du Diovol. 

probable-

submer-

Ceci dit à la fin du 2ème Plan!, il fr:.::.ldraî t 

nu minimum avoir aménngé · 15 ,000 hectares en ·bennnt, compte 

des 3~000 hectares d~j~ am~nag~s. 

Il appartiendra à la S.A.:~ .D, 
1 

e pré:?arer 

son plo.n11ing ma.is nous voulons simplement o.t,-birer 1' atten­

tion sur les choses s·tiivantes : 

I/- L'aménagement da Boundoum prése~:~·hera. des 

diff!cul tês réelles et les surmonter sera r~ellement, un 

"cest très heureux pour la sui te • 1 

2/- Ava.nt ln fin de la 2èm~ m~~a d~ 2ème 

Plan devra.iant donc ~tre aménagées. 

-- !Jo. ouvétte de BoundbumL' ~ ~ ~ •. ~. ~ ~ ~ ~. ~ 'j I •200 hec·~ares 
.-A Les ou~ettes du Kassackot;Nord èt Sud~ •. 1•700 ti 

- Le·s .euvettes du Djeuleuss 
(reconverties à l'i.rrigation lt. 
partir du ·Lac de Guiers .•.•.•.•. ~ •·•·•·•·• ·~--~-· I-•400 Il 

- Les cuvettes de Té~el et Grande Digue• !,200 Il 

s·oit donc une superficie de 7._.500 hectares 

.s'njov.tant au 3000 -déjè am~nagés .• Il ne fcudrO. pc.s hési"t97" 

à s.• o.ttaquer directement ensui te aux zones -Jnlées et à 
. .• 1 

oel1es oo.rn.ctérisé es par leur immensité.. : 
:: 'f 

·. ' -~ 
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! 

L~ cuvette de Boundoum'Ouest (lOOO hectares) 
1 

sa.lée n,insi que la cuvette de Débi de I500 hec·ha.res d[].ns 
1 

le Djoudj devr~iertt 6tre réalisées d~s la J~me a.nnée 

du 2~me Pla.n. On peut mOrne se demander s 1 illne serait p~s 
~ossible aty arriver dès la. 2ème année du 2~me Plan. 

On conçoit ~insi que notre objlctif de !5.000 

hectares réa.lisés ~ la fin du 2ème Plan n 1 eLt pcs tr~s 
a.mbitieux. 

B/ ... L ' .. .AMENAGEMENT DU CASIER DU DIOVOL 1 

1 

fin de 

La. M .A. S. remettra a~ Gouverneken·b elu Sénéga.i 
' 1 i ' I965 un dossier oomplet comprel'lo.n·o : 

i.i I/- La reCtific~ti.~n de 10: T~ouèye pour la 

suralimentatiorl du L~c de Guiers 

~2/• Les ouvragês de prise sur les bords du 
L~c et 1~ création dea inf~as~ractures 
nécessaires ~ 1 1.irrig~tioh du Diovol. 

Il . t . t , t d , 1. , ' ' sera1 1n eressan e negG~~er ues a 

présent J.e,s fonds nécewsn.ires. On peut estitner lo.. -~ot.o.li té 

d.es dépenses h environ 2500 millions non cokpri.s 1 1usine 
à. sucre• 

C/- LA :PREFARA~iON '.A L 1 IRRIGATION, LES CASIERS PILOTES 
. . 1 

Il faut tenir pour indispensn.bile g_ue la c ::-!'. > , ;_ .·. 

~lon en ce ~ui concerne. 1 ~ 0 ~~·V.-~ devra 6trel ~omplétement 
revue et or1entée vers l 1 1.rr1gat1on· •. A ce SfJ et les 
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préoccupations des Experts du F.E.D. rejoignent celles 

des Experts du Fonds Spécial des N~tions Unies. Ces 2 

organismes financiers préconisent tous les 2 des c~siers 

pilotes à superficie limitée (500 hectares). 

Dans le cadre du Comité Inter Et~ts~ le Fonds 

Spécial envisage par l'intermédiaire de la. ?.A.O, d'aména­

ger, d'équiper et d'encadrer 2 casiers d'un total de 

IOOO hectares à Guédé et à Saldé, donc dans le périmètre 

de l•O.A.V. 

Le rapport du Fonds Européen préconise égale­

mont de te'rminer 1 1 exploitation du casier de Guédé. Il 

passe ensuite en revue les projets de DemeJ.:. eJc, cle i'iatzm­

Waoundé et juge nécessaire d'installer un c~sier pilote 

dr.ns 1~ l1oyenne Vallée {Demet), ma.lheureusoment sur 500 

huctaros. Nous serons moins timides et nous recommandons 
simplement la réalisation du ca$ier de Demet de 5000 

hectares ainsi que celle d'aménagements pilotes 

zone de Ha. tarn Waoundé environ IOOO hectcres. 

~ ct ans la, 

L'infrastructure de l'O.A.V. dcns le cadre 
du 2èmo Plan devrci t donc comprendre outre les cï..1.ve·~-'0os 

d , ., , , 1 é 1 .. t. dt , t ~ , ". . ..... OJa amenagees~ a r a 1sa 1on amenagemen s ae~1n1~1Is 
à l'irriga.tion 

Casier de Guédé 500 hectares d' ex:lïension 

-.Casier de Saldé 500 hectares 
-~Casier de Demet 5000 hectares 

- Casiers de Matam-I'Taoundé IOOO hectares 
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Enfin, des perspectives tr~s .heureuses 

pourrn.ient se réveler si ln. construction de lG. rou·te du 
. ' 

Di,ri étG.it rén.lisée durn.nt le 2~me Plan • ~n ei1et ln. 

pl~ine d~ Niangn. pourrait être compl~temen-'li n.rnénc..géc pour 

pr~s de I2 ,000 hectn.res .• Du reste, celle-ci se ·brouve 

oomprise da,ns le périmètre dit· des 40.000 hec-'lin.res du 

oa.na.l Doué-To.,ou~ye. Cette irrign.tion pourratt.être obtenue 
' • ~ i a un pr1x très modiqùe. i 

1 

Toutes ces questions font l*~b1et 
complémentn.ires effectuées sous le contrôlejde 

et qui seront terminées avant le début du 2ème 

Nôus donnons en n.nnexe, des condensés des 
do~slers techniques relatifs 

- I/- Au cn.sier de Demet 

- 2/- Aménagement de lo. plo.ine de Hic..nga 



D 0 S S l E R F I N A N C I E R 
' . 

-~------~~-----~--~-------~-~---

Il convient de chiffrer les invest,issemen-~s 

prévus dchs le Vallée du Fleuve dur~nt le ~ème Pla.n •. 

I/- Et-qdes 
1 

Il faut rappeler la contributJon 3é~0galaise 
. . 1 

dnns le dadre du Comité Inter-Etats et du ~onds Spécial.· 

La. contribution des Etr..ts riverains o.tteind!ra et :Jett-'G..., 

~tra dépasser~ 600 Nillions c.F.Ai en 5 c.nJ, oeoi:·pour 
. ~ . .! . 

le compte des'4 Etr'..ts. Aacun mode répartitï;on,n'es-'o encore 

retenu; ma.is il semble prudënt, de néglige~ 11 a.ppoin~b dé 

lo. Guinée qui n'est intéressée par a.uèune ales études 

pr~aentées a; ~ond~. Spé~ i~l... Il semb~e ro.isjlonnn.bt_~. d; ~sc ompte:~ 
sur une pa.rt1C1.pat1.on m1.n1lliUm du Sénegal de 200 l 1.i.l.llJ.ons 

on 5 o.ns, soit 40 Millions po.r o.n, soit enJiron 160 liillions 

durant le période du 2ème Pla.n~ 
1

1 

Les études de la f'l.A.S. son-'& axées sur le 

bo.rra.ga de Saint..;,;Loufs; et ~elles doivent. ~·bre -'oerminéss 

a.vo.nt 1968. La. réo.l:Î.sation pourrait à no·bra. cvis comme:1.cer 

vers 1970. Les crédits à prévoir se montan~ à 140 Millions 
. 1 

sur lesquels 55 Millions ont déjà été ouverts en a.ütorisa-

tion de programme. 

Nous laissons de coté les études finnnoées 
. 1 

pa.r ie F.A.C. ·(Recherches Agronomiques) pour! le compte 

du Sénégal et de la Mc.uri tanie. 
. ! 

1 

1 

1 
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2/~ Les r6alis~t{on~ 

Am6nagement de 15 .. 000 hectares dans le 

p6,rimètre de.s JO .. OOO hectare~ du Delta • Cota nécesait.era 

un chiffre maximum non 'chiffr6 mais très inférieur à I 

l'lillir~rd; comprenant surtout des 6quipementJ socümx et 

des infrastructures ·6conomiques. 

_.4ménagement de la zone du Dio"V"Gl en canne 

2;500 Milli~ns : Il serait intlressunt ~· 
1 

à suore. 

les infrastructures soient cr6es dès 1966. 
1 

. Am6no.getrt~des ca.siers :de .sr.lJé et de Qu~1~ 
(pour mémoire) car êet aménageni<:mt ainsi quJ l'équipement 

sei-ont à ln charge du Fonds Sp6 c ial• La c onJJr:t but. ion du 

Sénâgn.l a déjà été fix6e au niveau des 6tudds• 

Anié~a_gefi!ent_du ~s:ler de Demèdi On peu:b estirr.er 

que la moiti6 sera r6alisée dans le 2ème Plan, soi·h enviro::1 

· I l>iilliarà.j 

Am6na_gements dans ln zone de ND.itn.m environ 

300 l'Hllions. 1 

Aménagement.J!.e__].a plaine de lHJng~ 600 

millions à condit~on que la Route du Diéri Joit réalisée 

dur[' .. nt oette période. S 1 il en était autremeJt 1 1 n.méno.gement 

ne comprendrait plus qu'environ 1500 hectares 

de ISO Millions. 

' pour pres 
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Le montant total des investissemcnY~s c1o.,~').S 

la Région du Fleuve sur le plo.n des améno.g,men·bs hyèro­

agricoles se monterait ainsi à 250 Millions, non compris 

les études actuellement en cours de prépardtion d~ 2ème 

Plan. 

Réalisations environ 5 HilliorC:.G C.E'.L. 

qui est un chiffre ma;~m. Co.r il convienJ, &e Cire 

la plupcrt des aménagements (Diovol, Demet, Ni~naa) 

seroiiJo lancées mo..is ne pourront probablemen.J"b pcJs @·::.re 

réclisés complétement durant le 2ème Plcn. 

Ce dernier devrait en tout, cc.s perrc~.e·0·0re 

q_ue 

le décollage définitif et d'atteindre le phcse des barra­
ges vers I970. 



"· 
MISSION 0' AMENACEMENT OU fLEUVE Sf.Nf.CAL 

--o--

PROPOSITIONS POUR LA CREATION DE 

CASIERS PILOTES o' IRRIGATION DANS 

LA MOYENNE VALLEE 

• 1 

1 JANVIER 1965 

A. M SAKHO 

Oirccteut- de le "1.A.S 
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